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Le gouvernement de François Hollande nous a habitué à une 
litanie de chocs.
Après le choc de simplification, puis le choc de compétitivité, 
voici venu le temps du choc territorial. François Hollande nous 
annonce le grand soir des départements, le big bang des ré-

gions françaises.
Dans ce grand chamboule-tout institutionnel, les agglomérations sont 
sommées elles-aussi de fusionner entre elles, un peu à l’emporte-pièce, 
sous la pression d’un agenda plus financier que politique. Encore est-ce 
à vérifier.  Le contexte politique, fait d’incertitudes et de contraintes, de 
forces antagonistes, rappelle avec force l’attachement et la vigilance que 
nous devons exercer quant à l’échelon communal.  Ce bouleversement 
administratif et territorial est l’occasion de réaffirmer le rôle central des 
communes d’une part et la complémentarité qui doit émerger entre les 
villes et les agglomérations d’autre part.
L’agglomération est au service de la ville, pour l’accompagner dans sa 
politique d’aménagement et de développement, pour penser les grands 
projets et peser sur les grands travaux. 
Notre agglomération doit aussi être au service de la Ville pour l’aider 
à restaurer une relation de qualité vis-à-vis des Juvisiennes et des Ju-
visiens. La Ville est le point d’entrée de la relation entre l’habitant et 
le territoire. La Ville – notre Ville singulièrement – doit être défendue 
comme l’échelon local de proximité.  La Ville doit reprendre la main pour 
renouer avec vous, avec nous, ce lien de confiance essentiel à la qualité  
de vie. 
Cette proximité, elle se construit avec des élus accessibles, disponibles, 
ouverts sur la Ville. Nous serons présents à chaque manifestation. Profitez 
du printemps des fêtes pour rencontrer vos nouveaux élus ! 

Cette proximité, elle se bâtit aussi par une attention renouvelée à la ges-

tion du quotidien. Ma feuille de route est simple. J’ai donné mission aux 

services techniques de la Ville de restaurer ce lien avec vous en s’enga-

geant dans une démarche volontariste pour vous satisfaire. Vous pouvez 

compter sur mon plein engagement et ma totale détermination.

Robin REDA,

Maire de Juvisy-sur-Orge,

Président de la Communauté d’agglomération  
des portes de l’Essonne
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Madame, 

Mademoiselle, 

Monsieur,



Monsieur le Maire a précisé que l’ambition 
portée par le décret représente une évolution 
fondamentale dans la façon d’organiser la co-
hérence des temps de l’enfant, à commencer 
par la semaine scolaire. Cependant, le travail 
de réflexion engagé depuis plusieurs mois avec 
les partenaires éducatifs du territoire, tant sur 
l’organisation de la semaine scolaire que sur le 

contenu du Projet Educatif de Territoire, doit 
être, selon lui, revu, approfondi et s’inscrire 
dans le cadre d’une programmation budgé-
taire claire et maitrisée. De plus, compte tenu 
de la forte demande des enseignants de ne 
pas appliquer la réforme des rythmes scolaires 
à la rentrée scolaire 2014, le Maire et les élus 
ont pris la décision de reporter à la rentrée 

2015 l’application de la réforme des rythmes 
scolaires et demandent la pérennisation du 
fonds d’aide à la mise en œuvre afin de fé-
dérer et de finaliser le Projet Educatif de Ter-
ritoire avec l’ensemble des acteurs et garantir 
les financements correspondants. 

Après avoir exposé les grandes lignes de la réforme, le décret du 23 janvier 2013 relatif à l’organisation du temps scolaire dans le 1er 
degré prévoit : 

Lors du Conseil Municipal du 15 avril dernier, Monsieur le Maire et les élus ont voté une délibération demandant le 
report de l’application de la réforme des rythmes scolaires à la rentrée scolaire de septembre 2015. 

Actualités
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➔ � 24 heures d’enseignement comme aujourd’hui mais sur 9 demi-journées 
incluant le mercredi matin, 

➔ Des journées de 5h30 maximum de cours par jour au lieu des 6 heures, 
➔ �Des demi-journées de 3h30 maximum au lieu de 3 heures, 
➔ �1h30 de pause méridienne au minimum, 
➔ �➢36 semaines de cours par an, 
➔ �➢Une mise en place pour la rentrée 2013, ou par dérogation, en 2014. 



Pourquoi avoir pris la décision de ne pas ap-
pliquer le décret sur la réforme des RS à la 
rentrée de septembre prochain?

Robin REDA : Cette réforme ne convient à 
personne. Elle bouleverse l’agenda familial, 
destabilise les finances communales et in-
quiète les enseignants. L’enfant est paradoxa-
lement le grand oublié de la réforme. Dans la 
plupart des communes qui ont appliqué les 
nouveaux rythmes scolaires, les enfants sont 
fatigués et les résultats scolaires sont restés 
les mêmes. Certaines ont dû augmenter les 
impôts pour financer de nouvelles activités et 
un jour de cantine supplémentaire. Comme 
120 autres communes de l’Essonne, dont Sa-
vigny-sur-Orge, Brétigny-sur-Orge ou Mont-
geron, nous avons décidé de faire bloc pour 
dénoncer une réforme aussi inutile que coû-
teuse.

Chantal POMMEREAU : Il est très difficile de 
créer l’adhésion des enseignants et des parents 
sur la mise en œuvre d’un projet éducatif en 
lien avec la réforme des rythmes scolaires. Or, 
l’éducation de nos enfants doit être un projet 
partagé entre les familles, les enseignants et 
les animateurs des activités péri-scolaires. Ce 
décret plaque une organisation toute faite qui 
n’a rien à voir avec le bien des enfants.

Cette réforme couterait-elle vraiment cher à 
la ville ?

RR : Si nous voulons appliquer la réforme de 
manière très qualitative, en offrant des activi-
tés diversifiées aux enfants et la cantine pour 
tous les enfants le mercredi midi, cela coûte-

rait à la ville plus de 250 euros par enfant et 
par an, multiplié par 1500 élèves. Sur cette 
somme, l’Etat nous aiderait avec un fonds de 
45 euros par enfant mais seulement la pre-
mière année, puis disparaîtrait totalement du 
financement de cette réforme qu’il a imposé 
aux communes. C’est une manière dissimulée 
de pousser la Ville à augmenter ses impôts. Je 
me refuse totalement à cela.

Le Ministère a-t-il approuvé ?

RR : Pour autant, nous avons rencontré l’Ins-
pecteur de l’Education Nationale et nous 
sommes en attente de la position du Direc-
teur Académique sur notre décision. Eux-
mêmes semblent destabilisés par le flou de 
cette réforme et le nouveau ministre de l’Edu-
cation maintient l’ambiguité sur les conditions 
de son application. 

CP : Les clarifications se font attendre. Ce 
n’est pas une manière de respecter les agents 
communaux qui travaillent sur le sujet et sur-
tout les parents qui commencent à s’organi-
ser pour la rentrée prochaine. Nous resterons 
fermes sur notre volonté de report. 

L’application de la réforme peut-elle être im-
posée pour la rentrée prochaine ?

RR : Devant une telle fronde des Maires, ma 
conviction est que la réforme est vouée à 
l’échec. Pour autant nous devons prendre nos 
responsabilités et ne pas mettre la poussière 
sous le tapis. Nous continuerons à travailler sur 
un projet éducatif ambitieux qui ne se réduise 
pas à une garderie améliorée après l’école.  

CP : Imposer la réforme n’aurait pas d’intérêt. 
Compte tenu d’un budget plus que serré et 
alors que l’Etat annonce de nouvelles baisses 
de ses aides aux communes, nous ne pour-
rons pas embaucher beaucoup d’animateurs 
qualifiés, et surtout nous ne pourrons pas pro-
poser la cantine pour tous un jour de plus.  

Quand et comment allez vous organiser la 
concertation et comment associerez-vous les 
parents d’élèves ?

RR : Nous restons en première ligne pour re-
cevoir les parents et leurs représentants mais 
aussi les enseignants. Nous les avons rencon-
trés au lendemain de notre élection et nous 
comptons bien les revoir à nouveau avant 
l’été. Les délais sont courts mais nous ne pou-
vons pas faire l’économie du dialogue.

CP : Nous profiterons des prochains conseils 
d’école pour faire un point précis sur ce re-
port et les conséquences qu’il peut engendrer. 
Nous serons fixés avant l’été. 

Les enfants prendront-ils une part active à 
cette concertation ?

RR : Je le disais, les enfants sont les grands 
oubliés et sont totalement perdus devant un 
tel emploi du temps. Le plus intéressant se-
rait de consulter les enfants en fin de cycle 
élémentaire et ceux qui viennent d’entrer au 
collège, pour parler de leur école idéale, entre 
acquisition des savoirs fondamentaux et éveil 
aux activités culturelles et sportives.

CP : Nous allons soumettre la question au 
Conseil Municipal des Enfants, comme l’a 
proposé notre collègue conseiller munici-
pal Philippe Salvi lors de notre débat sur la 
réforme. C’est un bon moyen d’orienter les 
réflexions pour savoir si les enfants préfèrent 
retourner en classe le mercredi ou le samedi, 
veulent manger à la cantine tous les jours et 
quelles activités souhaitent-ils pratiquer.

Interview croisée Monsieur le Maire, Robin REDA et Madame Chantal Pommereau , Adjointe au Maire chargée de l’édu-
cation, du scolaire, de l’emploi et de l’insertion.
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Juvisy 
en fête ! 

A VOS CALENDRIERS

FESTIVITES 

Fête de la Ville/
vide-grenier 
samedi 14 et dimanche 15 juin  
La fête de la Ville revient avec son pi-
que-nique géant et son concert en plein 
air. Cette année, Juvisy recevra le chan-
teur Féfé, le groupe Rivière Noire, avec 
en première partie le grand vainqueur de 
la deuxième édition du tremplin musi-
cal. Préparez-vous à chiner le dimanche 
15 juin de 7h à 18h au Vide-grenier de 
la Ville. 

Pour ceux qui souhaitent participer, 
vous pouvez vous procurer le formu-
laire d’inscription sur le site internet de 
la ville www.juvisy.fr ou à l’espace Ma-
rianne – 25 Grande rue/Place Anatole 
France. Une fois ce formulaire dûment 
rempli, vous pouvez l’envoyer au service 
Population, Hôtel de Ville 6, rue Piver 
91260 Juvisy-sur-Orge ou le déposer au 

service Population à l’Espace Marianne. 

Pour plus de renseignements : connec-
tez-vous sur le site internet de la ville 
www.juvisy.fr ou adressez-vous au ser-
vice population au 01.69.12.50.25. 

Fête de quartier plateau 
samedi 28 juin de 14h à 2h du matin 
place Louise Michel. 
La ville de Juvisy en collaboration avec 
les associations ont organisé pour vous 
la fête du quartier Plateau. L’occasion 
pour petits et grands de profiter de 
cette journée ensemble autour de nom-
breuses activités et d’une soirée dan-
sante conviviale.  

Ciné plein air 
samedi 5 juillet 

Bal des pompiers, finale 
de la coupe du monde  
Dimanche 13 juillet 

Les mois de mai, juin et juillet sont placés sous le 
signe de la fête ! Les écoles, les commerçants et 
les associations se mobilisent pour faire de ces 
mois, ceux du partage, de la convivialité et de 
la musique. 
Spectacles, fêtes, concerts, jeux et bonnes af-
faires en plein air, permettront aux plus petits 
comme aux plus grands de se retrouver et de 
profiter ensemble des beaux jours.

 

FÊTE DES ECOLES

Venez assister aux kermesses et 
fêtes de fin d’année des écoles de 
la Ville. 

• �Maternelle Dolto : 24 mai 2014 
de 10 h 00 à 15 h 00

• �Groupe scolaire Tomi Ungerer :  
6 juin 2014 de 17 h 30 à 21 h 00

• �Elémentaire Michelet : 24 juin 
2014 de 8 h 15 à 20 h 00

• �Maternelle Saint-Exupéry : 27 
juin 2014 de 18 h 00 à 22 h 00

• �Elémentaire et Maternelle Jaurès : 
28 juin 2014 de 10 h 00 à 15 h 00
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La carte nationale d’identité 
désormais valide 15 ans 

 

VIE PRATIQUE / 7 

Le service Propreté 
Urbaine – Déchets 
des Portes de l’Essonne 
déménage
Le service Propreté urbaine – Déchets de 
la Communauté d’agglomération quitte les 
locaux situés 3 rue Lefèvre-Utile à Athis-
Mons et vous accueille au 29 quai de l’In-
dustrie à Athis-Mons.

Depuis le mercredi 2 avril, le service Pro-
preté urbaine – Déchets vous accueille au 

29 quai de l’Industrie à Athis-Mons.
Le service est ouvert au public du lundi au 
vendredi de 9h à 12h et de 13h30 à 17h.

Vous pouvez :

• Retirer votre carte de déchèterie

• �Demander la livraison ou la mainte-
nance de vos bacs à poubelles

• �Signaler  un problème de collecte ou de 
propreté

En savoir [+] :
http://www.portesessonne.fr

Pour vous informer et répondre à 
vos questions, des permanences du 
centre des impôts vous accueillent à 
l’Espace Marianne. 

Les mardis suivants de 10 à 12 h:
Mai : les 13, 20 et 27 
Juin : le 10
Août : le 26
Septembre : le 9
Octobre : les 7 et 14

En savoir [+] : 
Espace Marianne
Tél. : 01 69 12 50 00

Une permanence 
des Impôts à votre 
disposition

Depuis le 1er janvier, la durée de validité 
de la carte nationale d’identité est pas-
sée de 10 à 15 ans pour les personnes 
majeures (plus de 18 ans). 
L’allongement de cinq ans pour les 
cartes d’identité concerne :
• les nouvelles cartes d’identité sécuri-
sées (cartes plastifiées) délivrées depuis 
le 1er janvier 2014 à des personnes ma-
jeures.
• les cartes d’identité sécurisées déli-
vrées (cartes plastifiées) entre le 2 jan-
vier 2004 et le 31 décembre 2013 à des 
personnes majeures.  

ATTENTION : Cette prolongation ne 
s’applique pas aux cartes nationales 
d’identité sécurisée pour les per-
sonnes mineures. Elles seront va-
lables 10 ans lors de la délivrance. 
Inutile de vous déplacer en mairie. 

Si votre carte d’identité a été délivrée 
entre le 2 janvier 2004 et le 31 dé-
cembre 2013, la prolongation de 5 ans 
de la validité de votre carte est auto-

matique. Elle ne nécessite aucune dé-
marche particulière. La date de validité 
inscrite sur le titre ne sera pas modifiée.

En savoir [+] :
http://www.interieur.gouv.fr/  



Monsieur le Maire, accompagné sur scène par les re-

présentants de l’Association Culture et jeunesse, du 

magasin Music&sons et de la Ville de Juvisy, annonce 

le nom du vainqueur de l’édition 2014.

Le grand vainqueur de ce cru 2014 est le groupe  

KSSIOP. Il aura le privilège d’assurer la première par-

tie de Féfé et du groupe Rivière Noire lors de la Fête 

de la Ville le 14 juin.  

Finale d’Un Tremplin pour une 

première partie, le 5 avril 2014  

à l’Espace Jean Lurçat 

Le 27 avril 2014, Interview 
de Monsieur le Maire par les 
enfants des classes de CM2 de 
l’école Jean Jaurès, à l’occasion 
de la Journée nationale du 
souvenir des victimes de la 
déportation. 

Concert de Jean Louis Vicart, Son(ge)s 
dans la ville , le 29 mars 2014, 
à l’Espace Jean Lurçat 

Organisé dans le Parc Champagne 
par le CAPE, la Fête du printemps a 

réuni de nombreuses personnes, dont 
Monsieur le Maire, venu ici découvrir 
l’installation d’une spirale aromatique 

mise en place par l’Association Culture 
et Jeunesse,  le 27 avril.

Sport et jeux en famille organisés par la Ville de Juvisy, en partenariat 
avec le Comité Départemental Handisport de l’Essonne et l’Associa-
tion Culture et Jeunesse, au gymnase Jule Ladoumègue le 7 mai 2014. 

Commémoration de la Journée 
nationale du souvenir des vic-

times de la déportation,  
le 27 avril 2014.

Véritable institution juvisienne le Thé Dansant dirigé par Willy Addlington pour l’Association Culture et Jeunesse 
remporte toujours un aussi franc succès. 

Thé Dansant 

en images8 /

Monsieur le maire s’essaye au han-

di-tennis de table. 

Avec les conseils avisés 

de Morgane du Comité 

Départemental handisport 

de l’Essonne et sous les 

regards bienveillants de 

Madame Chantal Guiblin, 

conseillère municipale et 

Monsieur Francis Saint-

Pierre, Troisième Adjoint au 

Maire, chargé des finances 

et de la stratégie financière, 

petits et grands s’essayent à 

la handi-sarbacane

Valse, Passo ou danse 
Country, il y en a pour 

tous les goûts et les 
couples passionnés sont 
toujours au rendez-vous 

à l’Espace Tocqueville, 
ici 

le 22 mai 2014

Le 31 janvier 2014

Le 27 février 2014 



Toujours aussi réussi, le arnaval de l’école Jean 
Jaurès a émerveillé ses acteurs et les nombreux 
passants qui ont pu le croiser lors de son parcours 
entre l’école et la Grande rue, Le 11 avril 2014

L’école St-Exupéry organisait également 
son carnaval, le 10 avril 2014, faisant la 

joie des enfants ainsi que de leurs parents 
venus comme à chaque fois très nombreux. 

Sourires et confettis furent de la partie. 

Le 4 avril dernier, l’école Dolto organi-

sait son carnaval haut en couleur, placé 

sous le signe de l’intergénérationnel, un 

franc succés.

Malgré une météo n’annonçant pas les meilleurs auspices, la Fête de quartier Seine a ras-

semblé une nouvelle fois un public nombreux, le 24 mai 2014. 

Monsieur le Maire Robin 
REDA au milieu des joueurs 
de l’Association Sportive de 
Corbeille Essonne Handis-
port et de l’Alerte Basket 
Juvisy-sur-Orge à l’occasion 
d’un match entre les deux 
équipes lors de Sports et Jeux 
en famille, au Gymnase Jules 
Ladoumègue

Rue Des Allouettes

Au 5 Rue Petit

Rue Albert Sarraut 

Et de madame Chantal POMMEREAU, maire adjointe en charge de l’éducation, du scolaire, de l’emploi et de l’insertion

Danseuse chevronnée bien que 
peu habituée des danses de sa-
lon, Madame Nathalie Mourey, 

Maire adjointe en charge du 
sport, de la jeunesse et de la vie 
associative et festive, s’essaye à 

la valse avec brio. 

Monsieur le Maire prend note des conseils d’une habituée avant de se laisser accompagner à quelques pas bien maîtrisés, le 24 avril 2014  

Dans un appartement de l’Avenue Klé-ber en compagnie de madame Chantal Guiblin, conseillère municipale

Carnaval du Centre de Loisirs le 26 mars 2014

Malgré le mauvais temps, Monsieur le Maire accompagné de son adjointe chargée du sport, de la jeunesse 
et de la vie associative et festive, Nathalie Mourey, a fait le tour de la ville pour saluer les organisateurs 
et participants des nombreuses Fête des voisins organisées du plateau au quartier Seine. L’occasion de 
partager un verre et quelques petits fours dans une ambiance conviviale et chaleureuse, le 24 mai 2014. 



C’est souvent l’envie de manger sain qui 
incite les Juvisiens à adhérer à l’AMAP « En 
Seine Brin d’Orge ». Tous les jeudis, de 19 
h à 20h30, les «Amapiens» viennent aux 
Travées (9 rue du Docteur Vinot, près de la 
caserne des pompiers) retirer un panier de 
légumes bio. « L’autre avantage est de pou-
voir consommer « local » car les maraichers 
producteurs, tous issus d’Ile-de-France ou 
d’une région limitrophe, livrent les paniers 
eux-mêmes. Ce sont donc des légumes de 
saison ! » témoigne Claire Serbit, adhérente 
depuis 5 ans.

Depuis 2008, l’AMAP « En Seine Brin 
d’Orge » est une association qui permet 
d’acheter des légumes et autres produits 
agricoles directement aux producteurs. 
Comme toutes les autres AMAP en France 
(rien qu’en Ile-de-France, il en existe 260!), 
celle de Juvisy, cherche à développer une 
agriculture paysanne locale et respectueuse 

de l’environnement en permettant la vente 
directe du producteur au consommateur. 
Le producteur est ainsi aidé et encouragé 
à poursuivre son activité dans la région. Le 
consommateur, lui, mange un produit de 
qualité dont il connaît l’origine et la traça-
bilité.

« Proximité et solidarité sont les maîtres 
mots du système » explique Charles 
Condamines, un des initiateurs de l’AMAP 
de Juvisy. « Les producteurs ouvrent les 
portes et les secrets de leurs exploitations 
pour donner plus de transparence et assou-
vir la curiosité des citadins ; les paniers sont 
payés à l’avance sur la base d’un engage-
ment annuel et les chèques débités au fur 
et à mesure. Cette garantie d’un débouché 
permet à l’agriculteur de gagner sa vie en 
respectant la nature et en nourrissant les 
citadins. Les prix des paniers sont fonction 
de la quantité de légumes (petits ou gros 

paniers). La composition des paniers varie 
au fil les saisons. »
Sophie Boitiaux, elle, est séduite par la pra-
ticité de l’AMAP : « En cas d’absence on 
peut se faire remplacer par un proche, un 
voisin ou un autre adhérent inscrit comme 
intermittent. En plus des légumes, l’AMAP 
propose des contrats de vente directe avec 
plusieurs autres producteurs : on peut 
alors y acheter du fromage de chèvre, de 
la viande (agneau, bœuf, porc, poulets...), 
des fruits (pommes, poires, fruits rouges), 
du miel, du vin, etc... Tous ces produits sont 
issus d’une pratique agricole respectueuse 
de l’environnement et du consommateur. 
C’est non négligeable. »

Manger mieux
et court-circuiter 

les intermédiaires : 
c’est possible avec 
l’AMAP de Juvisy !

Vous avez des difficultés à vous procurer 
des produits « bio » appétissants ? Pourtant, 
vous aimeriez manger des aliments plus 
sains et meilleurs ? Où les trouver ? À 
l’AMAP de Juvisy !

La première livraison de la campagne 
2014 a eu lieu fin avril. Les adhésions 
sont ouvertes et quelques paniers sont 
encore disponibles. 
Pour adhérer, retrouvez l’AMAP et ses 
adhérents un jeudi soir aux Travées 
entre 19h et 20h ou laissez un message 
sur le site internet de l’association, ru-
brique « Contact ». 

En savoir [+] :
http://www.portesessonne.fr
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Nouvelle consécration pour Gaëtane Thiney. À 
l’occasion des Trophées UNFP organisés le di-
manche 11 mai,  l’attaquante du FCFJ  a été élue 
meilleure joueuse du championnat  de Division 1. 
Dans une forme étincelante cette saison, l’atta-
quante du FCFJ a inscrit  pas moins de 20 buts 
en 19 rencontres, ce qui représente sa meilleure 
saison en termes de statistiques. 
À 28 ans, et alors qu’elle est au sommet de sa car-
rière, elle se distingue pour la seconde fois, après 
avoir remporté le trophée en 2012.
Une très belle récompense pour la joueuse juvi-
sienne qui malgré de nombreuses sollicitations a 
réaffirmé son attachement au club, le 15 avril der-
nier, en prolongeant son contrat pour deux saisons 
supplémentaires. 
Le FCFJ vient d’achever sa saison en terminant sur 
la 3ème marche du podium, à un petit point du 
Paris Saint-Germain, dauphin de Lyon.

Gaëtane Thiney 
meilleure 
joueuse de D1 

Sortie de fin de saison de 
l’association Gym et Relax 

Pour sa sortie de fin de saison, l’Associa-
tion Gym et Relax, a emmené le 18 mai 
un groupe d’une soixantaine de personnes 
visiter le château de Maintenon et le jar-
din médiéval voisin de Bois Richeux.

Sur le chemin du retour, le groupe fit un 
arrêt à Gallardon, pour découvrir l’Épaule, 
vestige du XIIe siècle surplombant la ville.

Le FCFJ s’installe en 
centre-ville
Le 17 mai dernier, le FCFJ organisait 
une cérémonie placée sous le signe du 
sourire et de la générosité pour l’ou-
verture de sa boutique officielle, en 
plein cœur du centre-ville, sur la Place 
du Maréchal Leclerc, en présence de 
l’ensemble des joueuses, du staff, des 
partenaires et de monsieur le Maire de 
Juvisy. 
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Lieux d’Accueil 
Enfants-Parents, 
présentation ➔ d’accueil et d’écoute 

➔ de rencontres entre parents 
➔ d’information et de prévention
➔ �d’éveil et de socialisation pour 

votre enfant 

Parents d’un enfant 
de moins de trois ans, 
vous cherchez un lieu 

Le Conseil Général en partenariat avec la Ville de Juvisy-sur 

Orge met à votre disposition deux « lieux d’accueil en-

fants-parents » (LAEP), en quoi consistent-ils? Décryptage.

Les LAEP en  
quelques mots 
En présence de professionnels qualifiés, le 
LAEP est un lieu d’éveil, de découverte et de 
jeux libres où l’enfant de 0 à 3 ans s’épanouit 
à son rythme au contact d’autres enfants. 
C’est aussi et surtout un lieu d’échanges et 
de soutien pour les parents.

Le LAEP est un lieu anonyme et gratuit. Il est 
ouvert à toute personne accueillant au quo-
tidien un enfant ou en étant le représentant 
légal ou filial. 

Ses ambitions 
Au LAEP,  les encadrants souhaitent que vous 
puissiez :
• �Partager un moment privilégié avec votre 

enfant autour du jeu ;
•� Offrir un environnement chaleureux en ga-
rantissant le respect des règles de vie ;

• Avoir des accueillants à votre écoute ;
•�Disposer d’un accompagnement, un échange 
pour partager sur votre quotidien familial 

• �Préparer votre enfant à la vie en collectivité ;
• �Partager vos expériences, vos inquiétudes, 

etc.

En pratique 

Vous y serez accueillis sans rendez-vous et 
sans demande préalable, il vous suffit d’avoir 
envie de venir le découvrir. 

Les 2 LAEP sont ouverts : 
•� Les lundis après-midi de 13h30 à 16h30 à la Maison de la Petite Enfance  
(41-45 rue Monttessuy)

•� Les vendredis matins de 9h15 à 11h15 à l’Appartement Debussy 
 (7 Avenue Claude Debussy) 



Etudiant en CAP peinture en carrosserie à 
la Faculté des métiers d’Evry, Kevin Charlon 
a brillé lors du prestigieux concours « Un 
des meilleurs apprentis de France », à l’ini-
tiative de la Société nationale des Meilleurs 
ouvriers de France sous l’égide du Sénat et 
du Ministère de l’Education Nationale.

Organisé depuis 1985, parallèlement à celui 
du Meilleur Ouvrier de France (MOF) pour 
les ouvriers et artisans confirmés, ce concours 
annuel a pour objectif de promouvoir le tra-
vail manuel auprès des jeunes et développer 
l’excellence et l’esprit de compétition entre 
ouvriers apprentis. 
La sélection se déroule en plusieurs étapes, 
départementale, régionale et nationale. 
Elle concerne chaque année 5500 candidats, 
jeunes de moins de 21 ans, de niveau CAP, 
BEP, ou en deuxième année de Baccalauréat 
professionnel, qu’ils soient sous contrat d’ap-
prentissage ou sous statut scolaire. 

Dans chacune des spécialités, trois mé-
dailles sont décernées: or, argent et bronze. 

Kevin Charlon a réussi la très belle perfor-
mance de décrocher 3 médailles d’or. Il 
remporte tout d’abord la médaille d’or aux 
épreuves départementales, avant de dé-
crocher l’or aux épreuves régionales. Loin 
de s’arrêter en chemin, il obtient enfin la 
consécration suprême lors de l’épreuve na-
tionale, ce qui lui permet d’accéder au titre 
de Meilleur Apprenti de France.

C’est avec une grande fierté que le jeune 
juvisien, âgé de 19 ans, s’est vu remettre, 
il y a quelques semaines, une médaille au 
ruban tricolore lors d’une cérémonie offi-
cielle au Sénat. 

Générations / 13 

Nos jeunes 
ont du 
talent ! 

Après plusieurs mois d’épreuves départementales et 

régionales, sept apprentis de la Faculté des Métiers 

d’Evry viennent d’être sacrés Meilleurs Ouvriers 

Apprentis de France. Parmi eux, un juvisien, Kevin 

Charlon, s’est distingué dans la catégorie peinture en 

carrosserie. 

Un juvisien sacré meilleur apprenti 
de France



La Renouée du Japon

L’opération de coupe manuelle de 
la Renouée du Japon a repris le sa-
medi 5 avril, de 10h à 11h.
Rendez-vous allée Lucie Rivel, ou 
au Centre de loisirs – Rue Monte-
nard où les travaux avaient com-
mencé l’an dernier avec l’aide du 
Conseil Municipal des Enfants. Le 
matériel est fourni par la ville. Les 
autres dates fixées pour ce premier 
semestre sont le 10 mai et le 7 juin. 

En savoir + :
Service Environnement de la Ville 

Conformément à la Directive Cadre Eu-
ropéenne sur l’Eau 2000/60/CE, l’Orge, 
masse d’eau fortement modifiée, soumise 
à des pressions importantes, voit l’objectif 
du bon état chimique fixé à 2021 et celui 
du bon potentiel écologique fixé à 2027. 
L’objectif est ambitieux et le système 
d’évaluation très rigoureux. 
A l’échelle du Syndicat de l’Orge, le suivi 
de la qualité référencée aux seuils de la Di-
rective Cadre Européenne sur l’Eau (DCE 
2000/60/CE), contribue à mesurer les évo-
lutions de la rivière et à identifier les pro-
blèmes liés aux éventuels dysfonctionne-
ments afin de prioriser les actions à mener. 

La biologie confirme l’amé-
lioration de la qualité des 
habitats naturels
En 2012, toutes les stations analysées sur 
l’Orge atteignent la bonne qualité pour 
l’indice basé sur les invertébrés vivant dans 
l’eau, l’IBGN (indice biologique global nor-
malisé). Les notes sont de bonne qualité 
sur l’Orge à Saint-Germain, Saint-Michel 
et à Athis-Mons. La même tendance est 
confirmée sur les affluents sauf sur le Mort 
Rû et la Charmoise qui sont classés en 
moyenne qualité. 
L’observation des moyennes sur 10 ans, 
nous montre une progression positive sur 
tout le bassin-versant. De bonnes notes 
IBGN traduisent une bonne qualité des ha-
bitats naturels et une bonne diversification 

des peuplements d’invertébrés présents. 
Ces bons résultats sont liés à la nouvelle 
continuité écologique installée par l’effa-
cement des ouvrages hydrauliques et les 
actions de restauration du cours d’eau et 
de reconquête du milieu naturel. 

La physico-chimie : les ap-
ports anthropiques (liés à 
l’activité humaine) polluants 
déclassent l’ensemble du 
bassin de l’Orge aval
L’évaluation de la qualité physico-chimique 
2012, révèle une qualité moyenne sur la 
plupart des stations suivies sur l’Orge aval. 
Des apports polluants issus des activités 
humaines, urbaines et agricoles (nitrites et 
ammonium, orthophosphates, glyphosate 
et AMPA*) sont les principaux facteurs de 
dégradation. Ces perturbations ponctuelles 
ou diffuses rendent l’Orge vulnérable sur-
tout en période d’étiage (débit minimum 
dans la rivière) et limitent sa capacité épu-
ratoire. 

Cependant, un regard sur les données 
historiques montre des améliorations sur 
les moyennes annuelles de certains para-
mètres physico-chimiques observés de-
puis 10 ans. C’est notamment le cas de 
l’ammonium (eaux usées), des orthophos-
phates (détergents, engrais) et du Diuron 
(pesticides).

La qualité des cours d’eau  
de l’Orge à la loupe
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La continuité écologique au-
jourd’hui… Une réalité et 
des résultats
Sur 33 ouvrages segmentant l’Orge, 25 
ouvrages sont à ce jour abaissés. 4 autres 
seront abaissés en 2014. Une étude menée 
par le Syndicat de l’orge en collaboration 
avec l’Université Pierre et Marie Curie per-
met d’affirmer que l’abaissement des ou-
vrages hydrauliques favorise la restauration 
et la reconquête du milieu naturel. 

Les analyses qui comparent les taux d’oxy-
gène dissous, le transport sédimentaire 
et la faune, avant et après abaissement 
montrent : 
• Une meilleure oxygénation du milieu 
avec une baisse du nombre de jours pré-
sentant une faible oxygénation, 
• Une augmentation de la granulométrie 
du fond de rivière et une réduction de l’en-
vasement, ce qui permet de créer des nou-
veaux habitats pour la faune aquatique,
• Des écoulements différenciés, lents et 
rapides, qui favorisent la multiplicité des 
habitats naturels.

La valorisation hydroeco-
logique de l’Orge et de ses 
annexes… Des résultats en-
courageants
« Les frayères, les zones d’alimentation et 
de croissance des poissons doivent être 
protégées dans l’objectif d’atteindre le bon 
état écologique d’ici 2021 ». C’est pour-
quoi en 2012 et 2013, une étude a été 
réalisée pour recenser les frayères et les 
alevins des espèces dont on espère le déve-
loppement ou le retour après les premières 

phases d’aménagement de l’Orge. 
Les résultats de l’inventaire nous montrent 
que l’effacement des ouvrages hydrau-
liques  non seulement a favorisé la pré-
sence d’espèces appréciant les eaux plus 
vives et un fond plus grossier comme la 
vandoise ou le Chabot, mais a aussi permis 
la reconquête du milieu par des espèces 
auparavant disparues comme le Barbeau 
fluviatile et le Hotu. 
* Glyphosate et AMPA (acide aminométhyl-
phosphonique) = pesticides 

Plusieurs espèces de vers plats terrestres 
exotiques, de la famille des « plathel-
minthes », sont détectées depuis 2013 en 
France. En Essonne (Vigneux-sur-Seine), 
la présence d’un vers plat marron a été 
confirmée au mois d’octobre dans le jar-
din d’un particulier, puis en décembre dans 
le bois de Vincennes. Ces vers sont consi-
dérés comme invasifs dans plusieurs pays, 
notamment en Angleterre où l’on observe 
la quasi-disparition des lombrics dans cer-
taines zones infestées. En France, il n’y a pas 
beaucoup de recul, mais on sait déjà qu’ils 
consomment d’autres espèces, notamment 
des escargots (publication scientifique du 
4 mars 2014), et nos biens connus vers 
de terres (lombrics). Or les lombrics sont 
considérés comme la biomasse animale la 
plus importante, constituent une ressource 
déterminante dans la chaîne alimentaire, 

et jouent un rôle crucial dans la qualité 
des sols (aération, circulation de l’eau, as-
similation  des matières organiques). Leur 
disparition serait catastrophique pour la 
biodiversité et toute 
la chaîne alimentaire. 
C’est pourquoi le Mu-
séum National d’His-
toire Naturelle travaille 
pour améliorer la 
connaissance sur ces 
animaux et recherche 
toute information per-
mettant de faire avan-
cer les études. Aussi, 
si vous trouvez dans 
votre jardin cette es-
pèce, si vous avez un 
doute sur l’aspect peu 
commun d’un ver ou 

d’une limace, faites une photo ou un prélè-
vement (boîte hermétique avec un peu de 
terre fraîche) et contactez le service envi-
ronnement.

Vers de terre en danger !
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Installé face au marché couvert, en lieu 
et place de l’ancienne crêperie Au Blé 
noir, le 108 propose chaque jour des ga-
lettes et crêpes sucrées, tartines, salades 
généreuses, une pièce de boucher ainsi 
qu’un plat, un dessert et une tarte du 
jour. 
Le restaurant est ouvert du lundi au sa-
medi midi ainsi que les jeudis, vendredis 
et samedis soirs et propose à des prix 
raisonnables des menus avec boisson et 
menus simples le midi.    
Sa salle à dimension humaine per-
met d’accueillir 38 couverts, auxquels 
viennent s’ajouter  12 couverts supplé-
mentaires en terrasse, à l’occasion des 
beaux jours. 

Bien connu du public juvisien, Didier, le 
patron est l’ancien serveur de la brasse-
rie Les Belles Fontaines, où il a exercé 
pendant 4 ans et demi. 
Très attaché à la convivialité et à la 
proximité avec la clientèle, il assure le 
service et s’appuie sur une cuisinière 

expérimentée qui ne travaille que des 
produits frais. Il s’approvisionne person-
nellement en légumes frais au marché, 
et se rend à Rungis tous les lundis dès 
5 heures du matin. Son maitre-mot,  
« servir de belles assiettes bien remplies ». 

L’après-midi, le 108 se mue en salon de 
thé. En outre, l’établissement offre à ses 
clients la possibilité d’être privatisé pour 
l’organisation de soirées ou d’évène-
ments et des soirées à thèmes y seront 
prochainement proposées. 

Le 108, un nom 
qui fait date

Le 108 doit son nom à une 
histoire de date, 1/08, le 1er 

août, qui correspond à celle de 
son ouverture en 2013 et renvoi 

également à plusieurs événe-
ments importants de la vie du 

maître des lieux. 
Parfait pour le déjeuner avec les 
galettes, tartines et salades qu’il 

propose à la carte, il est aussi 
ouvert 3  soirs dans la semaine 

et se présente comme une 
alternative idéale aux autres 

restaurants du secteur. 

En savoir [+] :
LE 108 
10 allée Jean Olivier Nicolas
Tél. : 01 69 24 31 79 
Horaires d’ouverture le matin : lundi 
au samedi de 12h à 14h
L’après-midi : jeudi au samedi  
de 19h-22h 



La nuit où Napoléon  
a tout perdu
Le 30 mars 1814, Paris est attaqué par 
Pantin et Romainville et par Clichy et 
Montmartre par les troupes russes, prus-
siennes et autrichiennes. Le sort de l’Em-
pire est alors scellé. Les troupes coalisées 
ont fait tomber l’ancien maître de l’Europe. 
Des négociations sont ouvertes mais dans 
la nuit, l’armistice est signé. 

Napoléon est à Juvisy lorsqu’il apprend la 
nouvelle. Parti de Troyes le matin pour ten-
ter d’éviter la débâcle et de sauver Paris, 

il fait une escale à l’actuel Observatoire 
Camille Flammarion, autrefois Hameau de 
Fromenteau dans le Relais de poste de la 
Cour de France, autrement dit dans une 
auberge. L’empereur fait son entrée vers 
23h et quelques heures plus tard, il prend 
la direction du château de Fontainebleau 
pour attendre la suite des évènements.

Les Alliés décident alors de rétablir les 
Bourbons et de ne pas négocier avec 
Napoléon. Le Sénat organise dès le 1er 

avril un gouvernement provisoire et dé-
clare Napoléon déchu du trône. Le 6 avril 

1814, Napoléon signe son abdication sans 
condition : « Les puissances alliées ayant 
proclamé que l’empereur Napoléon était le 
seul obstacle au rétablissement de la paix 
en Europe, l’empereur Napoléon, fidèle à 
son serment, déclare qu’il renonce, pour lui 
et ses héritiers, aux couronnes de France 
et d’Italie, et qu’il n’est aucun sacrifice 
personnel, même celui de la vie, qu’il soit 
prêt à faire à l’intérêt de la France ». Et le 
20 avril 1814, Napoléon quitte la France 
pour partir sur l’île d’Elbe au large de la 
Toscane. 

Le Nôtre dessine le parc du château de 
Juvisy dans les années 1660. Tirant parti 
du relief et de l’hydrographie, il y déploie 
les éléments qui lui sont chers à savoir les 
canaux, les terrasses, les parterres, les bos-
quets, les cascades, les fontaines etc. Mais 
ici, et peut-être plus qu’ailleurs, le jardinier 
doit s’adapter aux spécificités du lieu. En 
effet, le terrain ne permet pas de créer une 
perspective dans l’axe du château. 

Le Nôtre crée ain-
si une œuvre sin-
gulière qui ouvre 
deux perspectives. La première suit la ri-
vière de l’Orge. En sortant du château par 
le perron, on traverse une terrasse, puis 
un grand parterre orné d’un bassin, pour 
enfin emprunter une allée bordée d’arbres 
qui permet soudain de découvrir une autre 
perspective, surprenante par son effet 

théâtral. Perpendiculaire au premier axe, 
celle-ci se déploie entre le canal et la rivière 
de l’Orge. Avec l’architecte François Blon-
del, Le Nôtre utilise la déclivité du terrain 
pour créer entre ces deux canaux, une cas-
cade à partir du fer à cheval orné de sept 
niches aux figures monumentales. 
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La campagne  
de France (1814) 

La visite de Louis xiv 
au chateau de Juvisy
Pierre-Denis MARTIN vers 1690

La campagne de France correspond à la fin de la 

guerre liée à la Sixième Coalition qui se déroula 

de janvier à avril 1814 et pendant laquelle Na-

poléon Bonaparte tenta d’arrêter l’invasion de 

la France et de son conserver son trône.
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Allocution du Maire le 18 avril 2014  
lors de la commémoration du 70ème  
anniversaire du bombardement de Juvisy 

« Un rescapé errant au carrefour de la rue Pi-
ver et de la Grande Rue nous prononça cette 
phrase : tous les pompiers sont morts. Nous 
sommes allés sur la place de la Mairie. Une 
personne me dit : il y a des morts et des bles-
sés dans l’Eglise. Dans la sacristie se trouvait 
un bébé dans ses langes de couleur bleus à 
côté de sa mère, tous les deux décédés, puis 
des gens blessés. »  

Notre concitoyen-pompier André de Wolf 
avait su par ces mots nous faire douloureu-
sement revivre la torpeur de la nuit du 18 
au 19 avril 1944.  Alors que le secteur de 
triage de Juvisy-Athis demeurait tranquille 
jusqu’au début du printemps 1944, les in-
quiétudes du secrétariat d’Etat à l’Intérieur 
étaient grandissantes. À Juvisy, on le savait 
bien, la prochaine, c’était pour nous.  

La perspective du débarquement de Nor-
mandie était proche. Les Alliées voulant in-
terdire aux unités de la Werhmacht basées 
dans le nord du pays tout mouvement vers 
l’ouest par le réseau de Grande Ceinture, le 
nœud ferroviaire de Juvisy devint un enjeu 
primordial ; une cible idéale pour couper la 
route à l’ennemi.  

Les alertes nocturnes devenaient de plus 
en plus fréquentes en cette période de 
Pâques. La gare de triage de Villeneuve-
Saint-Georges avait subi un sort que les 
juvisiens devaient bientôt connaître.

Le soir de la nuit tragique, à 22h45, les 
bruits stridents des sirènes étaient trop fa-
miliers aux oreilles des habitants pour que 
l’on ne comprenne. Mais lorsque les fusées 
illuminèrent le ciel, lorsque ces grappes lu-
mineuses vertes et rouges jaillirent, alors 
André et d’autres juvisiens pouvaient s’ex-
clamer : cette fois c’est pour nous. Pour 
Juvisy sonna le glas. 

Le cauchemar annoncé n’était pas un arti-
fice. L’aviation alliée de la Royal Air Force 
entamait son raid, et les ondulations stri-
dentes laissaient place au ronflement 
terrifiant des quelques 200 bombardiers 
Lancaster et de leurs tirs méthodiques et 
intenses.  

La plus grande gare du monde devait tom-
ber. La gare de Juvisy était la cible princi-
pale. En quarante minutes, 2500 bombes 
sont larguées pour anéantir les connexions. 

Sans aucun état d’âme, rivés sur leur ob-
jectif, faisant fi de la fumée des parachutes 
éclairant qui empêchait de verrouiller la 
cible, si bien que le périmètre de l’interven-
tion commençait à s’élargir.  

Les Anglais considérèrent le bombarde-
ment de Juvisy, comme completely success-
ful du seul point de vue militaire. La gare 
de triage était gravement endommagée.

Les sinistres fusées dérivaient pourtant avec 
le vent. Les dégâts matériels ne faisaient 
que commencer. Au collège Saint-Charles, 
on se presse dans des caves irrespirables. 
On se cherche, on se compte. Bientôt 
une déflagration impressionnante devait 
emporter ce petit arbre béni inauguré en 
1913 par l’évêque de Versailles.  

Les bombes à retardement continueront 
d’exploser toute la nuit et le lendemain. 
Poursuivant leur entreprise meurtrière au 
rythme d’une sinistre mécanique, elles dé-
sorganisaient les secours venus de Viry, de 
Montlhéry et d’ailleurs.

Au petit matin, les dégâts matériels sont 
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impressionnants. Détruit le triage, détruites 
les halles de transbordement, détruit le 
dépôt, détruit l’éclairage, détruites les 
lignes électriques, détruites les canalisa-
tions d’eau, détruite la Mairie et le grand 
château, détruite l’école primaire des filles, 
détruits les bains-douches, détruit le collège 
Saint-Charles.  

Mais au-delà des infrastructures, le bilan est 
dramatique pour la ville, plus de 200 habi-
tations détruites, et 300 gravement endom-
magés. Et derrière ces murs ?  

145 juvisiens ont trouvé la mort dans  les 
bombardements. 235 ont été gravement 
blessés. Plus de 1000 se sont trouvés sinistrés. 

Le dévouement des secours avait été exem-
plaire. Les sapeurs pompiers qui reposaient 
au matin dans l’église avaient bravé le 
souffle des bombes qui laissaient un terri-
toire défiguré, et des habitants atterrés.   

Une nuit avait suffi à détruire l’oeuvre pa-
tiente et opiniâtre du temps, à faire trem-
bler les meulières et leur lot de souvenirs. 

Cette nuit-là, il y a 70 ans, Juvisy était pour 
un moment l’épicentre du tragique. 

Mais n’oublions pas ces 60 000 Français 
tombés sous les bombes, sur leur propre 
territoire, entre 1940 et 1945, ces cen-
taines de villes sinistrées voire littéralement 
rasées.

Cette histoire a concerné des milliers de 
Français, et pourtant on la raconte trop peu, 
par crainte de faire passer les libérateurs 
pour des meurtriers. 

Nombre d’aviateurs y ont aussi laissé la vie, eux 
qui combattaient au nom d’un idéal de liberté. 
Cette liberté a parfois un prix, fut-il tragique. 

L’horreur pure nous rappelle ces vers de 
Voltaire : 

« Le passé n’est pour nous qu’un triste sou-
venir, Le présent est affreux s’il n’est point 
d’avenir ; Si la nuit du tombeau détruit l’être 
qui pense. Un jour tout sera bien. Voilà 
notre espérance. Tout est bien aujourd’hui. 
Voilà l’illusion » 

Oui, tout est bien à Juvisy en ce 18 avril 
2014, où ce soir nous dormirons tranquille 
sans craindre le sifflet des munitions et le 
vrombissement des avions. 

Nous ne pourrons malheureusement pas 
en dire de même pour les civils Syriens de 
Homs, où une population est l’otage de 
combats dramatiques. 

Non, tout n’est pas bien aujourd’hui, à 
l’heure où nous commémorons le 70ème 

anniversaire d’un bombardement qui doit 
rester profondément ancré dans nos mé-
moires, et que je demande aux nombreux 
nouveaux Juvisiens d’apprendre et de trans-
mettre; n’oublions pas que les conflits, les 
affrontements, les guerres ne sont pas que 
des images de journaux télévisés.

Vous, rares témoins de ce vacarme d’il y a 
70 ans, continuez de transmettre notre His-
toire. Nous devons en être fiers même si les 
sacrifices ont été lourds. Nos amis ne sont 
pas morts pour rien. Ils ont souffert d’une 
stratégie qui a permis de vaincre les forces 
de la tragédie et de l’horreur. 

Juvisy a su se relever. Devant les ruines fu-
mantes, les habitants n’ont pas baissé les 
bras. Une autre ville est née, grâce au cou-
rage et l’enthousiasme de celles et ceux qui 
l’ont relevé. 

Nos pensées vont aux Maires qui ont re-
construit la ville, nos équipements com-
munaux et nos infrastructures de transport. 
Elles vont à Paul Meillat, qui le 18 avril 
1944 était Maire de Juvisy depuis seule-
ment quelques jours, elles vont à Maurice 
Cheveaux, et bien sûr à Xavier Pidoux de 
la Maduère, dont le nom résonne encore 
comme celui des grands moments de la re-
construction, du nouveau centre-ville et des 
débuts de la modernisation urbaine. 

Pour Juvisy, la destruction avait été créa-
trice. Le succès même de sa position de car-
refour ferroviaire qui avait eu raison de sa 
perte s’ouvrait à nouveau devant elle. 

Jamais Juvisy ne sera la ville du repli ni de 
la fermeture. 

Juvisy est un lieu de rencontre, Juvisy est 
à la croisée des chemins : souhaitons en-
semble que ces rencontres et ces chemins 
soient emplis de paix et de sérénité pour de 
nombreuses années encore. 

À ceux qui sont tombés, à ceux qui se sont 
relevés, à ceux qui ont reconstruit, en ce 
70ème anniversaire, nous devons plus que 
jamais une place dans nos esprits et un mo-
ment de souvenir et de recueillement. » 
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Souvenir du bombardement des gares de 
Juvisy sur Orge et d’Athis Mons le 18 Avril 
1944. Témoignage de deux anciens pompiers  
volontaires de Juvisy-sur-Orge, Serge Monjeaud 
et André De Wolf 
Depuis un certain temps, on savait que 
l’aviation alliée détruisait d’une façon sys-
tématique les gares de triage de la région 
parisienne. Les gares de Trappes, Creil, Ver-
sailles, Villeneuve-Saint-Georges avaient 
été bombardées au début du printemps 
1944. Le dimanche 16 Avril 1944 lors 
d’une réunion à la mairie de Juvisy, des of-
ficiers supérieurs allemands étaient venus 
prévenir le maire de Juvisy qu’il fallait s’at-
tendre à un bombardement de la gare de 
triage dans les quarante huit-heures et pré-
voir une évacuation de la population à une 
distance de sept cents mètres de la gare. 
Le maire fit afficher par Serge Monjeaud et 
René Mespezat, tous les deux appariteurs à 
la commune, un avis invitant les habitants 
proches de la gare à se retirer du centre 
de Juvisy.
Dans la soirée du 18 Avril, je quittais Serge 
Monjeaud vers 20H30. Ce soir-là, le ciel 
était clair et bien dégagé de nuages. À 
22H45, l’alerte fut donnée par les sirènes 
de la région. Je m’habillais remettant la te-
nue de feu et prenais ma bicyclette pour 

rejoindre l’école Jean Jaurès située rue Pe-
tit (le Lieutenant Buchet nous avait com-
mandé de rejoindre cette école, à seule fin 
d’avoir un second groupement de secours). 
Quant à moi, arrivé sur l’avenue de la Cour 
de France (nationale 7) je vis deux grappes 
de fusées éclairantes de couleur verte sur 
la gare de triage et de couleur rouge sur la 
gare de voyageurs. Arrivé au 36 de l’ave-
nue de la Cour de France, Serge Monjeaud 
sortait de son domicile avec sa bicyclette. 
Je lui dis : « cette fois c’est pour nous ».
En allant rejoindre l’école de la rue Petit, 
nous remarquâmes des personnes (assez 
nombreuses) qui rejoignaient les abris en 
courant. Arrivés à l’école, nous nous diri-
geâmes vers le téléphone. Subitement nous 
fûmes éclairés par des fusées (panthfinders : 
mot anglais signifiant pionniers ou éclai-
reurs). Ces fusées suspendues à des para-
chutes étaient d’une éblouissante couleur 
blanche. Il était 23H10 lorsque les pre-
mières bombes éclatèrent dans le triage, 
avec une remarquable précision. Serge 
Monjeaud et moi allâmes regarder sur le 

perron de l’école. Je me souviens lui avoir 
dit « ils tapent dans le mille », nous sommes 
retournés au téléphone, Serge décrocha 
l’appareil et appela la mairie où se trouvait 
le poste de commandement pour obtenir 
les instructions. Le lieutenant Buchet lui ré-
pondit d’aller rejoindre la voiture qui devait 
passer dans le bas de la rue Petit. Le ma-
tériel avait été ramené de la gare au 36 de 
l’avenue de la Cour de France. En quittant 
l’école, une partie de la verrière s’est effon-
drée à quelques mètres derrière nous, des 
morceaux de fer déchirant la veste de cuir 
de Serge. Nous avons essayé de rejoindre 
la voiture mais nous sommes arrivés après 
son départ. 
Le bombardement était d’une telle intensi-
té que nous dûmes rejoindre un abri situé 
rue Frédéric Merlet. Celui-ci était rempli de 
personnes. Nous sommes restés à la porte. 
Le souffle des bombes tombant derrière 
l’observatoire nous collait contre une porte, 
nous reçûmes des projections de pierre et 
de terre. À la suite d’une accalmie, nous 
avons tenté de rejoindre la mairie en em-



pruntant la rue de l’Observatoire puis la 
rue Camille Flammarion (appelée souvent 
la vieille montagne). Je me suis arrêté de-
vant un cratère de bombe d’une profondeur 
de trois ou quatre mètres. Le bâtiment de 
l’Orangerie était écroulé. La passerelle du 
zodiaque détruite se dressait verticalement. 
Dans le boulevard Raspail deux maisons 
brûlaient. Nous avons rebroussé chemin, 
reprit la nationale 7 en direction de la rue 
Piver. À la hauteur de la propriété de Mon-
sieur Longuet, une fusée éclairante achevait 
de se consumer.
Dans la rue Piver, des fils électriques et des 
débris de toutes sortes jonchaient le sol.
Un avion venant de la direction Ouest-Est 
largua ses bombes. À ce même moment, je 
tombais enchevêtré dans les fils électriques. 
Serge pu les éviter, en arrivant dans le bas 
de la rue Piver, me dit : « regarde, il n’y a 
plus de mairie ». On entendait l’eau cou-
ler provenant de canalisations crevées ainsi 
qu’une très forte odeur de gaz. 
Un rescapé errant au Carrefour de la rue 
Piver me dit « tous les pompiers sont morts 
», nous sommes allés sur la place de la mai-
rie. Une personne me dit : « il y a des morts 
et des blessés dans l’église ». Je m’y suis 
rendu. Dans la sacristie se trouvait un bébé 
dans ses langes de couleur bleu à côté de 
sa mère. Tous les deux décédés, puis des 
gens blessés. Ne pouvant intervenir, je suis 
rentré chez moi déposer ma bicyclette et 
suis reparti à travers les trous de bombes 
rejoindre la place de la mairie pour parti-
ciper aux secours. Parmi les pompiers tués 
sous la mairie, il y avait sept camarades. Les 
secours s’organisèrent lentement. 

Le maire se trouvant 
sur les lieux fut in-
terpellé par Serge 
qui lui demanda des 
brancards et l’aide 
de jeunes gens des 
équipes nationales. 
Accompagné de ces 
garçons, Serge se di-
rigea par la rue Ca-
mille Flammarion sur 
un des abris proche 
de la passerelle du 
zodiaque. Un officier 
de pompiers des com-
munes avoisinantes 
participa au dégage-
ment de personnes 
ensevelies dans un des abris. Les 
corps des victimes furent transpor-
tés provisoirement dans un local sur 
la nationale 7. Quant aux blessés, ils 
furent dirigés sur Viry Chatillon. Serge 
est ensuite redescendu sur la place 
de la mairie. Vers une heure du ma-
tin, la première bombe à retardement 
éclatait dans la Chapelle du lycée 
Saint-Charles, quelques instants plus 
tard, une seconde bombe éclatait 
dans les villas Lardy avenue de l’Orge 
- aujourd’hui avenue du Général De 
Gaulle - toute la nuit à intervalle plus 
ou moins régulier. Les bombes à retar-
dement éclataient. Se rendant compte 
du danger qu’encouraient les secours, 
un colonel de sapeur-pompier se-
condé par un capitaine fit arrêter les 
secours. Ceux-ci reprirent le mercredi 
matin 19 Avril. Là il faut ouvrir une 
parenthèse (Monsieur Henri Longuet 
mit à la disposition des secours, du 
matériel pour activer le déblaiement 
en particulier de la mairie). Au cours de ce 
déblaiement, des pompiers entendirent les 
appels d’un pompier qui appelait le lieute-
nant Buchet. Ce sapeur était Roland Mes-
pezat, seul survivant des pompiers. Blessé, 
il fut transporté à l’hôpital de Corbeil et 
fut décoré de la médaille du dévouement 
par le Maréchal Pétain. À la demande du 
sous-lieutenant Dupuis, Serge se rendit au 
Commissariat de Police pour donner des 
renseignements des personnes décédées et 
des blessés. Les personnes décédées furent 
déposées dans l’église où l’on dénombra 96 
cercueils. Parmi eux reposaient cinq sapeurs 
pompiers.

Deux autres, le sapeur René Mespezat et 
le caporal Marcel Marot furent retrouvés le 
matin des obsèques. Quant à moi, je par-
ticipais aux secours rue de l’Hôtel de Ville, 
avenue de l’Orge, dans un pavillon près de 
la gare. Avenue de l’Orge, une bombe à 
retardement blessa le sapeur Beaugua qui 
perdit un oeil. Les bombes à retardement 
explosèrent encore pendant environ huit 
jours. Voilà le récit du bombardement de 
Juvisy tel que nous l’avons vécu. Une ma-
nifestation à lieu a cette date - anniversaire 
chaque année. Peu des nôtres peuvent y 
participer, ce qui est bien regrettable. Les 
survivants se retrouvent souvent seuls et 
oubliés.

Une bombe est tombée au pied du clocher de l’église N.D. de 
France de Juvisy-sur-Orge, construite en 1938. Tous les vitraux 
ont été soufflés et la grande statue de la Vierge retrouvée au 
sol. Photographie envoyée par le Père Robert Baudet.

Photocopie de la page du registre des Sapeurs 
Pompiers de Juvisy-sur-Orge de l’année 1944. Texte 
mentionnant la liste des « pertes en hommes »  
lors du bambardement du 18 avril 1944.
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Du samedi 1 février au mercredi  9 juillet de 14h 
à 18h (sauf 31 mai et 7 juin)

Exposition
Comme une maison commune. Mairies et 
sièges d’intercommunalité en Essonne
En cette année d’élection municipale, les 
édifices édilitaires de l’Essonne sont à l’honneur 
à la Maison de Banlieue. 
Entrée libre 
(Groupes et scolaires sur rendez-vous)
En savoir [+]: 
Contact : Marie Lemoine – mlemoine@mai-
sondebanlieue.fr
MAISON DE BANLIEUE ET DE L’ARCHITECTURE
41, rue G. Anthonioz-de Gaulle –  
91200 ATHIS MONS ( 
Tél.: 01 69 38 07 85
infos@maisondebanlieue.fr /  
 www.maisondebanlieue.fr

Le samedi 31 mai 6h30 et le dimanche 1er juin 
à partir de 7h 

Gymnastique rythmique et 
sportive – Championnat 
National 2 FSCF
L’Alerte juvisy et l’Union Familiale de Quincy 
organisent le : Championnat National 2, 
Fédération Sportive et Culturelle de France de 
Gymnastique rythmique et sportive
Entrée libre
Au gymnase Jules Ladoumègue 
Rue Jules Ferry
En savoir [+] : federal.grs.2014@hotmail.fr

Jeudi 5 juin à 20h30 

Conférence: Berlin,  
une capitale fascinante
Conférence proposée par l’association de jume-
lage Juvisy-Thale et animée par
Pierre-Alain Mallet, Guide-conférencier national, 
historien et diplômé de l’Ecole du Louvre.   
Berlin : une histoire qui remonte au XIIIème siècle 
lorsque des pêcheurs se sont installés sur la rive 
droite de la Spree. Une histoire qui fut marquée 
par des moments brillants aux XVIIème et XVIIIème 
siècles, une ville qui bien souvent changea 
profondément d’aspect, car les gouvernants 
à toutes les époques ont voulu laisser leur 
marque. Une ville qui, au XXème siècle, a pro-
fondément souffert, symbole de l’horreur mais 
aussi de l’espoir avec la chute du Mur. Depuis 
la réunification de l’Allemagne, Berlin, devenue 
capitale du pays, s’est engagé dans la voie de 

la modernisation tout en étant soucieuse de 
mettre en valeur son patrimoine historique. Une 
politique de restructuration et de réorganisation 
des musées jointe à la multiplication des projets 
d’urbanisme contemporain fait de cette ville 
l’une des plus dynamiques du monde européen.
Espace Tocqueville
Salle du Conseil Municipal –  
Parc de la Mairie
6 rue Piver

Vendredi 6 juin

Jam session 
Le premier vendredi de chaque mois l’ACJ-MJC 
de Juvisy organise sa traditionnelle Jam Session
A l’Espace les Travées
9 rue du Docteur Vinot

Du vendredi 6 juin au lundi 9 juin 

La 14e édition du festival des 
cultures urbaines  
Session 2 Style prend ses quartiers aux Portes 
de l’Essonne du 6 au 9 juin.
Rendez-vous incontournable de la scène hip-
hop essonnienne, le festival Session 2 Style 
réunit artistes amateurs et professionnels dans 
plusieurs disciplines des cultures urbaines, du 6 
au 9 juin aux Portes de l’Essonne.
Session 2 Style : Disiz en tête d’affiche du 
festival des cultures urbaines des Portes de 
l’Essonne
Au programme de cette 14e édition, battles de 
danse, jam de graff, concert, spectacle et stages 
de danse :
- Le rappeur Disiz, originaire d’Evry, donnera 
un concert gratuit au parc d’Avaucourt à 
Athis-Mons samedi 7 juin, en compagnie de la 
jeune Ladéa connue notamment pour ses colla-
borations avec Orelsan et Kery James. Artistes, 
groupes locaux et open mic en première partie 
dès 19h.
- Scène hip-hop dimanche 8 juin à l’Espace 
Jean-Lurçat à Juvisy avec des danseurs profes-
sionnels. 3€, 5€ ou 7€€.
- Battles de danse tous styles, 7 to smoke 
hip-hop et krump de 13h à 18h, place Mendès 
France à Athis-Mons samedi 7 juin. Gratuit.
- Jam de graff dans le parc d’Avaucourt à Athis-
Mons samedi 7 juin de 14h à 21h. Accès libre.
- Stages de danse hip-hop, house et krump en 
compagnie des artistes invités, lundi 9 juin de 
10h à 13h à l’Espace Jean-Lurçat à Juvisy. 3€€, 
6€ ou 10€ de l’heure.
À noter aussi, quelques nouveautés avec une 

soirée slam gratuite en ouverture du festival le 6 
juin à l’Espace Jean-Lurçat à Juvisy et une expo-
sition d’art urbain à la MJC Relief à Morangis.
Le festival Session 2 Style est organisé en 
partenariat avec la ville d’Athis-Mons, les 
associations Too High Spirit et 1*20*Cibles et 
la Communauté d’agglomération Les Portes de 
l’Essonne. Il est soutenu par le Conseil Général 
de l’Essonne.
Retrouvez le programme complet en cliquant sur 
le lien suivant : www.juvisy.fr

Samedi 07 juin à 10h 

Lutte contre la renouée  
du Japon
Participez à l’action d’arrachage pour éliminer 
cette plante invasive.
(Le matériel est fourni par la Ville, prévoyez 
juste un équipement adapté).
Rendez-vous de 10h à 11h (lieu au choix) :
- Au croisement allée Lucie Rivel –  
av. de la Terrasse
- Centre de loisirs au bout de la  
rue Montenard
En savoir [+] : Service environnement :  
Tél. : 01 69 12 32 74

Du samedi 7 au lundi 9 juin
Journée FLAMMARION 

3ème édition
SI MARS M’ETAIT CONTE
En continu, Samedi, Dimanche et Lundi-
Ouverture à 10 heures 30
Ateliers, Visites et expositions :
• Accueil du public à l’entrée du bâtiment par 
Jacqueline DELAIR et Julie RICHARD
• Visites commentées de la coupole de l’obser-
vatoire par Gérard DUFOUR
• Si météo favorable : Présentation du cadran 
solaire, par Max BONDON
• Exposition de météorites et de verres naturels 
avec Evelyne BLOMME(*)
•  Le pendule de Foucault avec Jean GUÉRARD
• Camille FLAMMARION et la planète Mars 
avec Pascal GIRAUDEL(*)
• Pour les enfants de 13 à 16 ans : atelier pour 
savoir se repérer sur Terre (*)
vers 16h, pour les enfants de 9 à 13 ans : 
Jeux autour du système solaire, avec Max 
BONDON(*)
• Visites commentées dans le parc avec Yvonne 
LUNGARETTI
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• Présentation de la bibliothèque des Amis de 
Camille FLAMMARION et vente de livres par 
Gérard
COSSE et Philippe SCHEINHARDT(*)
• Si météo favorable : Observation du Soleil aux 
télescopes et sur grand écran :
Les taches – granulations – explosions – 
arches…
• Points infos sur les équipements d’observation 
– exposition astro sur panneaux – documenta-
tion – maquettes de l’observatoire
Avec le concours des clubs d’astronomie de 
JUVISY, BREUILLET, VAYRES-sur-Essonne,
du radio-club de VIRY-CHATILLON, et d’autres 
clubs de l’Île de France.

Le SAMEDI
11h : Commémoration du 3 juin 1925, date du 
décès de Camille FLAMMARION.
• Dépose sur la tombe d’une gerbe offerte par 
la Mairie de Juvisy-sur-Orge.
16h : Conférence (dans le parc sous chapiteau) 
par Pascal GIRAUDEL : (*)
• Mars dans la littérature Si météo favorable, à 
partir de 22h :
•  Découverte du ciel, dont Jupiter, Saturne, 
Mars et La Lune
• Animation avec Laurent WEILL
«Insectes et nuits étoilées» dans le cadre de 
l’opération nationale du Museum national d’his-
toire naturelle de Paris : Comptage des insectes 
nocturnes et des étoiles visibles à l’œil nu

Le DIMANCHE
16h : Conférence (dans le parc sous chapiteau) 
par Pascal GIRAUDEL : (*)
• Les canaux de Mars
Si météo favorable, à partir de 22h :
• Découverte du ciel, dont Jupiter, Saturne, Mars 
et La Lune
• Animation avec Laurent WEILL
«Insectes et nuits étoilées» dans le cadre de 
l’opération nationale
du Museum national d’histoire naturelle de Paris 
: Comptage des insectes nocturnes et des étoiles 
visibles à l’œil nu

Le LUNDI
16h : Conférence (dans le parc sous chapiteau) 

par Pascal GIRAUDEL : (*)
• Eugene Antoniadi
Fin de la journée vers 19h
Parc de l’Observatoire Camille Flammarion

Samedi 14 juin à partir de 19h 

Fête de la Ville
Grand concert en plein-air dans le Parc de la 
Mairie, précédé d’un pique-nique géant 
Plateau d’artistes, avec en tête d’affiche Féfé, 
auteur interprête aux influences diverses,  mêlant 
rap, soul, folk reggae, bossa nova… Le grand 
public a pu le découvrir avec le Saian Supa Crew 
dont il été un des leaders. Sa musique est à 

l’image de ses influences, riche et métissée. 
Il sera précédé sur scène d’une des sensations 
de l’année 2014, le groupe Rivière Noire, trois 
grands artistes dont l’incroyable harmonie pro-
vient d’un mélange entre le Brésil et l’Afrique.   
Le groupe vainqueur du Tremplin pour une 1ère 
partie, KSSIOP avec ses accords de blues et ses 
mélodies de guitare qui ne sont pas sans rappe-
ler un certain  Jimmy Hendrix assurera quant à 
lui la première partie de ce plateau qui promet 
d’être chaleureux.  
Parc de la Mairie, 6 rue piver
En savoir [+] : www.juvisy.fr ou 
 tél. : 01 69 12 50 49 

Samedi 14 juin de 14h à 18h

Portes ouvertes de l’Ecole 
D’art Camille Lambert
L’Ecole et Espace d’art contemporain  
Camille Lambert organise ouvre ses portes au 
public du 14 au 18 juin. 
À cette occasion, l’Ecole exposera les travaux de 
l’année dans la galerie des ateliers du mardi au 
samedi. 
Au programme également:
Préinscriptions pour la rentrée 2014-2015.
Journée découverte – Samedi 14 juin 
17h : Concours de « Gâteaux formes : A voir et 
à manger »
Exposition-dégustation.
Merci d’apporter les gâteaux à partir de 16h30.
18h30: Vernissage
Ecole et Espace d’art contemporain Camille Lam-
bert / Communauté d’agglomération Les Portes de 
l’Essonne / 35 avenue de la Terrasse
Tél. : 01 69 57 82 50
eart.lambert@portesessonne.fr
portesessonne.fr 

Samedi 14 juin à 20h30

Concert de l’Ensemble Choral 
des Portes de l’Essonne
L’Ensemble Choral des Portes de l’Essonne 
vous propose un concert de musique sacrée le 
samedi 14 Juin à 20h30 à l’église Saint-Denis 
à Athis-Mons. Choristes et solistes interpréte-
ront entre autres la Missa Brevis en Fa Majeur 
de Joseph Haydn et le Miserere en Do mineur 
de Johann Adolf Hasse.
Eglise Saint-Denis
Place de l’Eglise à Athis-Mons

Jeudi 19 juin de 15h30 à 19h30 

Don du sang
L’Etablissement Français du Sang organise un 
don du sang a
Au foyer de l’Espace Jean Lurçat
Place du Maréchal Leclerc

Jeudi 19 juin à 20h 

Conférence : Les Visages 
changeants de l’Afrique
Les Amis de Camille Flammarion vous pro-
posent : La conférence de Monsieur Roland 
PRUVOST membre de l’association de Paléonto-
logie de France et de la SAGA 
Les Visages changeants de l’Afrique
Entrée libre
Salle Agnès VARDA
Espace Culturel
Grande rue
Accueil convivial dès 19h
Début de la conférence à 20h
En savoir [+] : Renseignements au 06 70 92 66 
19 ou sur astrosurf.com/amis2camille

Dimanche 15 juin de 7h à 18h

Vide-Grenier
En Centre-ville
En savoir [+] : www.juvisy.fr

Jeudi 26 juin à 14h 

Thé Dansant
Le club « thé dansants » de l’ACJ vous invite à 
participer aux thés dansants que le club organise  
tous les quatrièmes jeudis de chaque mois.
Renseignement  et réservation auprès de Willy au 
06 87 30 54 94
Espace Tocqueville - Salle du Conseil
6 rue Piver   

Samedi 28 juin 

Fête de quartier Plateau
La Ville de Juvisy en collaboration avec les asso-
ciations Coq à l’âne, le Feu de la Saint-Jean, Le 
Rendez-vous des parents et l’Association Culture 
et  jeunesse vous invitent à participer à la Fête 
de quartier Plateau. L’occasion pour Petits et 
grands de profiter de cette belle journée placée 
sous le signe de la convivialité. 
Place Louise Michel
(horaires non définis au moment du bouclage, plus 
d’informations sur www.juvisy.fr)
En savoir [+] : www.juvisy.fr
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Décès
Le 9 juillet 2013 : Bernard MALEY
Le 15 novembre 2013 : Michelle DEMONGEOT
Le 6 décembre 2013 : Jeanne FAUVELET veuve RAIMBAULT
Le 7 décembre 2013 : André PENCHINAT
Le 20 décembre 2013 : Germain HACHET
Le 21 décembre 2013 : Georges BAUDRY
Le 23 décembre 2013 : Giovanna PARISOTTO veuve  
ALLAINGUILLAUME
Le 26 décembre 2013 : Marcelle CRUNELLE
Le 26 décembre 2013 : Michelle PETIT épouse BELFADEL
Le 29 décembre 2013 : Jean-Claude PRUNET
Le 4 janvier 2014 : Michelle BRION veuve LE BRETON
Le 10 janvier 2014 : Rolande FASOL 
Le 16 janvier 2014 : Mustapha ZERGAOUI
Le 23 janvier 2014 : Silvio BARICHELLO 
Le 30 janvier 2014 : Claude GIROUX
Le 3 février 2014 : Danielle LAUDES veuve HENOUS
Le 8 février 2014 : Charles ROUQUETTE
Le 23 février 2014 : Joao MENDES
Le 28 février 2014 jacques ROLLET
Le 3 mars 2014 : Jean-Yves LE DORZE
Le 7 mars 2014 : François PERREAU 
Le 8 mars 2014 : jacques GILBERT
Le 12 mars 2014 : Olivier BOUDEVIN
Le 22 mars 2014 : Raymond GUILLAUME veuve GJIRO
Le 24 mars 2014 : Georges LACABANNE
Le 31 mars 2014 : Michel FEUVRIER
Le 2 avril 2014 : Patricia DUPRAT
Le 7 avril 2014 : Ahmed KERROUCHE
Le 12 avril 2014 : Mito CHARLES
Le 12 avril 2014 : Franco PERESSON
Le 16 avril 2014 : Jean GRANDIERE
Le 16 avril 2014 : Germaine ROLAND veuve DUERNBERGER
Le 18 avril 2014 : Claudine PERRIAT veuve BOUCHERIE
Le 21 avril 2014 : Jérôme GENARD
Le 24 avril 2014 : Jeannine MOINE veuve MONTELIMARD 
Le 25 avril 2014 : Marc LEPORINI
Le 29 avril 2014 : Georgette STUCKY née JACQUET

Robin REDA , Maire de Juvisy, et le conseil municipal adressent toutes 
leurs condoléances aux familles éprouvées.

MARIAGES
Le 21 décembre 2013 : SAINT-ETIENNE Thierry et IGABILLE Edwine
Le 21 décembre 2013 : CHRéTIEN Bruno et DOUX Christine
Le 25 janvier 2014 : BELKACEMI Rachid et HADDADOU Kahina
Le 19 avril 2014 : NICOTRA Claudio et CIRCOSTA Laetitia 
Le 19 avril 2014 : GAROFALO Mathieu et HUA Emmanuelle

La municipalité présente ses vœux de bonheur aux jeunes mariés.

NAISSANCES

Le 5 septembre 2013 : Sacha PESCHOUX
le  6 septembre 2013 : Margot BOULERIE
Le 7 septembre 2013 : Wassila FEDDA
Le 9 septembre 2013 : Joulya DA FONSECA
Le 13 septembre 2013 : Camille BARBA PIQUET
Le 14 septembre 2013 : Maëlie BONFAND
Le 16 septembre 2013 : Axel BRIFFOTEAUX
le 16 septembre 2013 : Ezechiel TEMWANZA ZADI
Le 18 septembre 2013 : Fariza GAVOUROUDINE
Le 22 septembre 2013 : Titouan LACHEVER MAUBERT
Le 13 octobre 2013 : Anaëlle PIERRE
Le 14 octobre 2013 : Ilyan AMAZOUZ
Le 16 octobre 2013 : Naïla DJOUSSOUF
Le 18 octobre 2013 : Cristian COMAN
Le 24 octobre 2013 : Laly BARROS CANANÉ
Le 23 novembre 2013 : Tilouan BENOIT AMATHIEU
Le 25 novembre 2013 : Enzo RODRIGUES FERREIRA
Le 3 décembre 2013 : Gloria TETIALY
Le 3 décembre 2013 : Zoé TETIALY
Le 4 décembre 2013 : Gabriel BIRIHANYUMA
Le 4 décembre 2013 : Assia NEHAR
Le 6 décembre 2013 : Noah REVELLY
Le 7 décembre 2013 : Sekou DIARRA
Le 7 décembre 2013 : Nolan PIGAGLIO
Le 13 décembre 2013 : Jâbir MADJID
Le 3 janvier 2014 : Yanis ARBIA PETIT
Le 13 janvier 2014 : Cassandre BABILOTTE LE BLAVEC
Le 31 janvier 2014 : Nael SAÂDAOUI
Le 2 février 2014 : Emma VINET
Le 19 février 2014 : Elena, Gabriela CANDOI
Le 24 février 2014 : Yanis ABDELLATIF
Le 2 mars 2014 : Méline MARCIN 
Le 4 mars 2014 : Djaka KABA
Le 7 mars 2014 : Brahim-Lamine GASSAMA
Le 8 mars 2014 : Mathys FAVARO
Le 10 mars 2014 : Saad ABOUL KACIM
Le 2 avril 2014 : Adèle PICARD

La municipalité présente ses félicitations aux heureux parents.
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Opposition de gauche, écologiste et citoyenne 

Informés la veille de la date limite pour le dépôt de notre 
“«expression libre»”, nous ne sommes pas en mesure de vous 
proposer un texte complet s’intéressant aux enjeux impor-
tants qui vous concernent et devront être débattus au sein du 
conseil Municipal. Nous vous retrouverons donc pour le pro-
chain numéro. Nous profitons cependant de cet encart pour 
remercier tous les électeurs qui nous ont fait confiance en 
mars dernier en votant pour notre liste et notre programme, 
ainsi que tous ceux et toutes celles qui, depuis cette date, 

Des élu-e-s d’opposition à votre service

Chaque mois retrouvez sur www.lepetitjuvisien.fr notre actualité :
Nous avons voté contre la décision budgétaire modificative. 
Car cette délibération montre l’absurdité du système des fi-
nances publiques locales. La baisse des dotations de L’État 
sera compensée par vos impôts : moins l’État paie, plus les Ju-
visiens paient. Élus anti-austérité, nous ne cautionnerons pas 
la réduction des déficits par les citoyens, Valls et ses mesures 

Etienne CHAUFOUR
élu communautaire

Sylvie CLERC Cécile MOUTTE Nicolas GONNOT

Pour nous contacter :  
contact@opposition-juvisy.fr

JUVISY-JUIN2014_Mise en page 1  26/05/14  10:14  Page4

la parole à l’opposition26 /

Philippe SALVI

qui nous ponctionnent par milliards. Allons-nous continuer à 
payer une politique privilégiant les multinationales ? Nous ne 
serons jamais d’accord avec cette logique. Au maire avec son 
audit des finances nous disons c’est un audit du système fiscal 
français qu’il nous faut !

Mounia Benaili et Alain Berthault
Groupe Front de Gauche

nous ont fait part de leur soutien. Elus dans l’opposition munici-
pale, nous serons présents et constructifs pour soutenir tout ce 
qui ira dans l’intérêt des Juvisiens et des Juvisiennes. Mais nous 
serons aussi vigilants quand aux décisions et aux pratiques de 
la nouvelle majorité et nous nous opposerons à tout projet ou 
décision qui ira à l’encontre du programme ou des valeurs que 
nous avons défendues durant la campagne municipale. 

À très bientôt, 
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Pour nous contacter :  
contact@opposition-juvisy.fr




